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COMME son vis-à-vis, défi-nitivement hors coursepour le rendez-vous deRussie, mais qui s'est déjàtourné vers les échéancesfutures, notamment lasuite des éliminatoires dela Coupe d'Afrique des na-tions, c'est privé de bonnombre de ses meilleursatouts que le Mali se pré-sente, ce samedi, sur la pe-louse du stade deFranceville, pour y dispu-ter la sixième et ultimejournée du dernier tourdes qualifications de laCoupe du monde 2018.Choix voulus ou forcés,Mohamed Magassouba,coach intérimaire des Ai-gles maliens va quasiments'appuyer sur une équipe-bis, pour tenter de termi-ner sur une bonne note,une campagne qualifica-tive à oublier. Malgré uneinvincibilité préservée à

domicile, grâce à troismatches nuls face auGabon (0 – 0), au Maroc (1- 1) et à la Côte d'Ivoire (0 –0).De sa liste des 23 joueursdévoilée il y a une semaine,le technicien ne pourra, aufinal, pas compter sur ledéfenseur central Ous-mane Coulibaly (Panathi-naïkos), le polyvalentarrière latéral HamariTraoré (Stade Rennais), lesattaquants Moussa Marega(FC Porto), AbdoulayeDiaby (FC Bruges) et NohaDicko (Hull City). Le pre-mier ayant retrouvé laGrèce, après avoir faitconstater sa blessure par lestaff médical de la sélec-tion malienne, alors que lesquatre derniers ont, vrai-semblablement, fait l'im-passe sur l'appel dudrapeau. À ces forfaitss'ajoutent ceux des deuxautres autres blessés, enl'occurrence Salif Couli-baly, le défenseur centraldu TP Mazembe, et KalifaCoulibaly l'attaquant du FC

Nantes. Mais aussi, la non-convocation surprise ducapitaine Yacouba Sylla(Panathinaïkos) et les ou-blis volontaires de BakarySako, Tango Doumbia, lesfrères Moustapha et Sam-bou Yatabaré, ModigoMaïga ou Cheikh OumarDiabaté.Côté arrivées, on note cellede Sikou Niakaté, le pré-coce (18 piges) défenseurcentral de Valenciennes,mais surtout de LassanaNdiaye, le prometteur atta-

quant, soulier d'argent(vice-meilleur buteur),avec 6 réalisations, de ladernière Coupe du mondedes moins de 17 ans enInde, il y a deux semaines,et champion d'Afrique dela même catégorie, au moisde mai dernier à Libreville,avec les Cadets maliens.Ces deux éléments d'aveniront davantage baissé lamoyenne d'âge d'uneéquipe dont les cadres de-vrait être le défenseurMolla Wagué (Watford),

les milieux de terrain Las-sana Coulibaly (Angers),Adama Traoré (Monaco) etYves Bissouma (Lille), lesattaquants Moussa Doum-bia (Rostov) et AdamaNiane (Troyes).Ce dernier devrait, letemps d'une opposition, seretrouver face à son équi-pier troyen Johann Obiang,l'arrière latéral gauche desPanthères du Gabon.Pour une partie que lesnombreuses absences, depart et d'autre, rendentamicale entre deux paysqui se retrouveront en2018 pour la manche re-tour des qualifications dela Can 2019. Après unepremière remportée parles Aigles (2 – 1) à Bamako. 
Les 23 Aigles du Mali :
Gardiens : Djigui Diarra(Stade Malien, Mali), AlyYirango (Dinan Lehon FC,France), Adama Keita (Djo-liba AC, Mali)
Défenseurs : MamadouFofana (Alanyaspor, Tur-quie), Bakaye Dibassi (SC

Amiens, France), MollaWagué (Watford, Angle-terre), Sekou Niagaté (Va-lenciennes FC, France),Falaye Sacko (Vitoria Gui-maraes, Portugal), IssiakaSamaké (Stade Malien,Mali), Youssouf Koné(Stade de Reims, France)
Milieux de terrain : Dia-dié Samassekou (Red BullSalzbourg, Autriche), Las-sana Coulibaly (SCO An-gers, France), AdamaTraoré (AS Monaco,France), SouleymaneDiarra (RC Lens, France),Yves Bissouma (Lille OSC,France), Amadou Haïdara(Red Bull Salzbourg, Au-triche)
Attaquants : AdamaTraoré (TP Mazembé, RDCongo), Lassana Ndiaye(Guidars Bamako, Mali),Adama Niane  (ES Troyes,France), Moussa KonéKoffi (Stade Malien, Mali),Aboubacar Tangara (FARRabat, Maroc), Moussa Dje-nepo (Standard Liège, Bel-gique), Moussa Doumbia(FK Rostov, Russie).

Des Aigles bien amoindris
Qualifications Mondial 2018/Gabon–Mali

James A. LOUNDOU
Libreville/Gabon

Yves Bissouma, ici lors de la dernière confrontation face
aux Panthères, sera l'un des cadres des Aigles du Mali.
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ON avait, sans doute unpeu trop à la va-vite, pré-senté le sélectionneur na-tional, Jose AntonioCamacho, lors de la signa-ture de son contrat en dé-cembre 2016, comme unhomme de poigne qui nebadinait pas avec la disci-pline. Une réputation qu'ilavait acquise lors de sonbref passage comme en-traîneur au Real de Ma-drid.A l'épreuve des faits, cetteréputation d'homme decaractère s'avère surfaite,puisqu'il ne parvient tou-jours pas à instaurer la

discipline dans la tanièredes Panthères. Une fois deplus, après la publicationde la liste des 23 joueursdevant prendre part auxdeux confrontationscontre le Mali (samedi 11novembre), dans le cadrede la 6e et dernière jour-née des éliminatoireszone Afrique de la Coupedu monde Russie-2018, etcontre le Botswana enamical (mardi 14 novem-bre), deux joueurs n'ontpas répondu à son appel.Il s'agit, sans surprise, dePierre-Emerick Auba-meyang (PEA) et DenisBouanga. Le premier n'a nullementdaigné justifier son ab-sence, le second s'appuiesur une blessure, qui n'enest peut-être pas réelle,

pour justifier son refus derépondre à la convocation.Étant donné que le site duclub ne mentionne guèrede blessure de l'attaquantgabonais. En plus, comme le stipulele règlement de la Fifa, ilaurait dû, comme l'a fortjustement fait IbrahimNdong, venir faire consta-ter sa blessure au médecinde l'équipe nationale. Al'évidence, il n'a pas jugécette démarche néces-saire. L'équipe nationalen'ayant pas pour habitudede brandir des mesurescoercitives envers lesjoueurs indélicats.Manifestement, on est làen présence de cas d'in-discipline avérée, quin'auront pour effet que depourrir davantage un

groupe déjà très forte-ment infecté par la gan-grène. Mises à part lesabsences de PEA, DenisBouanga et Mario Leminaqui n'a pas été appelé (dufait d'une blessure avé-rée), ajouté à la blessurede Didier Ibrahim Ndong,le groupe, qui rallie Fran-ceville aujourd'hui, n'estpas moins loti. Il comptetout de même dans sesrangs des hommes capa-bles de mouiller le maillot,à l'image d'André BiyogoPoko.Le sociétaire de Karabi-sport (D1 turque) nous aconfié, dans un entretientéléphonique, les raisonsqui l'ont amené à s'éloi-gner quelque peu del'équipe nationale : « Je ne
boudais pas l'équipe natio-

nale. Il y avait simplement
des choses que je n'appré-
ciais pas. A partir de là, je
voulais prendre du recul
pour mieux réfléchir.»Parmi les choses qu'iln'appréciait pas figure,sans nul doute, son posi-tionnement au poste d'ar-rière droit, alors qu'il n'estpas formé pour celui-ci,même si à Bordeaux il arendu d'énormes servicessur ce flanc droit.A entendre l'ancien Bor-delais, tout est rentré dansl'ordre. Lui qui dit avoirune envie dévorante depouvoir porter à nouveaule maillot de l'équipe na-tionale qu'il n'a plus en-dossé depuis la fin de laCan 2017. Et ce sera déjàcontre le Mali, qui a com-plètement rajeuni son

équipe. Pour le milieu de terrainde Karabisport, ce matchcontre le Mali est impor-tant : « C'est un match
pour se faire pardonner en
cas de victoire. Un match
pour sauver l'image du
pays que nous avons ternie
à cause des contre-perfor-
mances de l'équipe ces der-
niers mois. Plusieurs de nos
supporteurs, qui croyaient
encore à une qualification
en Coupe du monde, ont
été déçus après notre dé-
faite au Maroc. Il y a lieu,
pour cela, de battre le Mali
pour se faire pardonner», alaissé entendre le milieude terrain des Panthèresdont on connaît la hargneet la détermination sur unterrain de football.

Encore des absences à polémique
Football/Dans la perspective des matchs Gabon-Mali et Gabon-Botswana

Abel MIMONGO
Libreville/Gabon

...Denis Bouanga, lui, évoque une blessure qui semble n'avoir 
pas été relayée par son club.
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Si Pierre Emerick Aubameyang n'a pas cru utile de justifier son absence...
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